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G E R G K E L (Paul-Êmite), Ingénieur (Ander-
lecht, 28.2.1867-Ixelles, 8.2.1923). 

C'est nanti des diplômes d'Ingénieur des 
arts et manufactures du génie civil et des mines 
conquis à l'Université de Louvain que Cerckel 
arrive le 3 juin 1896 au Congo pour renforcer 
l'équipe des vaillants constructeurs qui, sous 
la direction alternée d'Espanet et de Louis 
Goffin, allait amener la voie du chemin de fer 
de Tumba à Léopoldville. La convention du 27 
mars 1896, amendée par l'acte additionnel du 
10 avril avait été votée par les Chambres et 
promulguée le 29 mai ; la Compagnie du Chemin 
de fer du Congo disposait donc des ressources 
nécessaires à l'achèvement de la ligne dont le 
dernier boulon sera serré à Léopoldville, le 16 
mars 1898. 

Dès son arrivée au Congo, Cerckel est versé 
au service des études. Il s'y dépensa, sans comp-
ter, rendit les plus grands services et ne rentra 
en Belgique, le 26 juillet 1898, qu'après l'inau-
guration de la ligne. Après un second terme de 
deux ans, du 28 février 1899 au 28 janvier 1901, 
passé en Afrique, Cerckel repart le 8 août 1901, 
comme chef du service de l'exploitation. Il rentre 
en Belgique en mai 1903, 

Après cette date, il fait six séjours consécutifs 
d'un an, alternant avec De Baclter, dans les 
fonctions de Directeur. 

Rentré en juin 1914, la guerre et l'occupa-
tion du pays l'empêchent de rejoindre son 
poste avant le 10 mars 1919. Il rentre en Bel-
gique en juillet 1920 pour repartir en juillet 
1921, comme Directeur Général. Le 30 juillet 
1922 il revient en congé. 

La guerre 1914-1918 avait eu des conséquences 
néfastes pour la Compagnie du chemin de fer 
qui avait dû faire face à un trafic toujours 
croissant, sans pouvoir accroître son matériel 
ni même assurer son parfait entretien. La 
charge de la direction avait lourdement pesé 
sur les épaules de Cerckel. 

Il envisageait cependant d'aller reprendre 
en Afrique ses fonctions de Directeur général, 
quand il succomba le 9 février 1923, à Ixelles. 

Le nom de Paul Cerckel reste lié à l'histoire 
de la construction du Chemin de fer du Congo et 
de son développement technique et économique 
au cours du premier quart de siècle de son exis-
tence. 

Outre ses fonctions principales en Afrique, 
Cerckel assuma celles de Commissaire à la Citas 
et d'Administrateur à la Compagnie d'Alimen-
tation du Bas-Congo. 

Cerckel était Officier de l'Ordre Royal du 
Lion, Chevalier de l'Ordre de Léopold et de la 
Légion d'Honneur. 

27 mars 1950. 
A. Engels. 
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